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AU COIN DU FEU

Jem qdresse 91 ceux qul ont un f«)yel' et aiment & y passer
des heures dont le souvenir- reste, rempli de . choses belles et
bonnes. A ceux-la.je m adresee et non & dautn‘es qu(, n'a pomt
connus le coin du fea. : = :

Les convelsatlons de famille sont les ‘meilleurs et les plres
Ce qui se dit en famllle sur qnelqne ton que ce soit, a toujowrs -
une gravité qui manque aux pfu'oles du ddlors la boune ] pa- -
Tole y est meilleunte, la:mauvaise y ‘est. ‘pire’; LL, des riens ont
lear valeur et leur} portée, qui’dans "1s monde ne passeralent :
©-que.poutr mots. chu'rmnts & chose’ tu'uble pour celui qt_u p}a_llr(_a,f'. :

- toute pmole g un effet, SR

La famille’ e ~fdrme 'ul com ‘du Sfew; les. 1dces gy nnplat;enh e
enla téte. des petlts sy fortifient en celle des grands.- L4, se
“pose la base qui’ soublendra' l’edlﬁce Plenons tral'de et que h' B
; bwse soﬂz fern“ S s ; S

0 pa.rnn ce! qul s

T émmemment le crout




